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Yves THÉRÉ~IEN (1) 
RÉSUMÉ 
Dans cette deuxième partie, nous donnons une liste complémentaire de Desmidiales trouvées dans neuf récoltes 
effectuèes dans la région de la ville de Trinidad située dans la partie amazonienne de la Boliuie (Province du Beni). 
Cette liste comprend dix-huit genres et quatre-vingt douze taxons détermints jusqu’à l’espke. Huit taxons nouveaux 
appartenant aux genres: Actinotaenium, Closterium, Euastrum, Pleurotaenium, Sphaerozosma et Staurastrum 
sont décriis. 
&IoTS-CLÉS : Algues - Eau douce - Systématique - Bolivie. 
FRESHWATER ALGKS FROM THE BQLIVIAN AMAZON BASIN. 2 : DESMIDS 
In Sis second part, ure give a complementary lis1 of Desmids found in nine samples from the region of Trinidad 
situated in ihe amazonian region of Bolivia (Beni Province). This lisf comprises eighteen genera and ninety two 
species. 
Eight nerv taxa are described. They belong 10 the follotving genera: Actinotaenium, Closterium, Euastrum, 
Pleurotaenium, Sphaerozosma and Staurastrum. 
I<EY WORDS : Algae - Freshwater - Taxonomy - Bolivia. 
RESUMEN 
LAS ALGAS DE AGUA DULCE DE LA CUENCA BOLIVIANA DEL RIO AMAZONA. 2 : DEYMIDIALES 
En esta segunda parte, damos una lista complementaria de Desmidiales enconlradas en 9 cosechas effectuadas 
en la regit5n. de la ciudad de Trinidad, ubiquida en la parte amazoniana de Bolivia (Provincia de Beni). Esta lista 
comprende 18 generos y 92 tazones determinados hasba el especie. 8 taxones nuevos perteneciendo a 10s generos: 
Actinotaenium, Closterium, Euastrum, Pleurotaenium, Sphaerozosma, Yt,aurastrum, son describidos. 
PALABRAS CLA’I’ES : Algae - Agua du1c.e - Systém&tica - Bolivia. 
(1) 14, rue du 18 juin, 22.500 Paimpol, France. 
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INTRC)DITCTIC)N 
Cet article est. la deuxième et derniére partie de 
I’ét.ude entreprise sur les Chlorophyceae r&c.oltées 
en fevrier 1985 par A. ILTIS de la mission OKSTOM 
en Bolivie. 
La 1ist.e des points de réco1t.r figure dans la premiére 




CZosterium. Nitzsch ex Ralfs (1848) 
Clostrrirzm tzngrzsfufum var. grncilius Croasd. (1955) fo. 
L. : 2.68 prn; 1. : 12,l prn; L,/l. : 22. 
011 compte environ cinq stries pour 10 p,rn, ce qui 
reprt!sent.e un chiffre un peu élevé. II est donc pro- 
bable que nous ayons affaire à une forme. 
Les apex sont tronqués et très légèrement renflés. 
Variét.P c.osrnopolit-e. 
(R.j; II” 11. 
Chferirzm brnurzii Reinsrh (1867), pl. 1, fig. 1 
L . : 5X)-610-945-1250 km; 1. : 33-36,5 prn. 
La paroi est. de couleur jaune-brun. Elle est décorée 
de plusieurs bandes de ponct.uations. Chaque bande 
comp«rt,P environ huit. lignes parallèles de petit.es 
ponctuations disposées en doublets. Toutes les 
~JadW se r&nissent. en approchant de l’apex. Du fait 
du grand nombre de lignes ponctuées par bande, on 
a peut-Gtre affaire. à une forme. 
Esptce connue d’Amérique du Nord, du Sud et 
d’Europe. 
(a4.C.); 110s 2, fi rt 7, 12, 16. 
Closferizzm closft~rioidrs (Ralfs) Louis et Peeters (1967) 
var. closferioides 
L. : 177 pm; 1. : 25 pnr; L./l. : 7. 
Espèce cosmopolite. 
(A.R.) : II”” -1 et 5. 
Closferirzm clostrr ioides var. czqzzsficeps ( Winbl. 
(19-G) ) nov. wmb. (= Closferium lihellrrla var. 
nrzgusficeps Grfinbl. (1946) ). 
L. : COI ~II’; 1. : 28 pm; L./l. : 7; lapn : 7 pm. 
La forme. en triangles allongés des hémisomates, 
Ies apex arrondis, tronqués, mais assez ttroits, 
indiquent. que l’on a affaire à la variété angusficeps. 
Vari& connue d’Am@rique du Nord, du Sud et. de 
Madagasrar. 
(A.R.); 110s 4 et 5, 11. 18, 16. 
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Closferium closferioides var. infermedinm (Roy el 
Biss.) RuZiPka (1973) 
L. : 152 prn; 1. : 25 km; L./l. : 6. 
VariEtB cosmopolite. 
(R.); nos 6 et 7. 
Closferizzm grncile Breb. ex Ralfs (1848) 
L . : 167-268 pm; 1. : 4,6-9,A ~“1; L./l. : 28-36. 
Malgré des différences assez considérables dans 
les dimensions, les nombreux exemplaires observés 
semblent rentrer dans le type de l’espéce. 
Espéce cosmopolite. 
(C.); nos 2, 4 et 5. 
Closterirzm lzznulu var. maximum Borge (1903), pl. 1, 
fig. 2 
L. : 620-650 pm; 1. : 170-214,5 ym; L./l. : 2,9-3,s. 
Les apex sont très lé&rement renflés. Nous avons 
peut-être affaire à une forme car le rapport L/l a 
une valeur infbrieure à celle généralement, admise, 
qui varie de 4 ?I 6. 
Variété connue d’Amérique du Nord, du Paraguay 
et d’Australie. 
(T.R.); nos 6 et. 7, 10, 11, 12, 13 et 14. 
Closterium nasufrzm Nord&.. (1880) 
L. : 750 prn; 1. : 76 prn; L./l : 10. 
Espéce cosmopolite. 
(R.); nos 6 et 7. 
Closferium nemafodes Jo&ua (1886) var. nemafodes fo., 
pl. 1, fig. 3 
L. : 165 prn; 1. : 27 Km; L./l. : 6,l. 
Paroi finement striée; il y a neuf à dix stries par 
10 pm. Chaque hémisomate possède cinq à six 
pyrénoïdes. 
Par ses dimensions et. son contour, not.re exem- 
plaire rappelle Closferium nemafodes var. fumidum 
G. S. West (1907) qui est c.onnu des Iles Carolines, de 
l’Ouest africain et de Finlande. 
(R.); no 2. 
Closferizzm nemafodes Joshua (1886) var. pazzcisfrin- 
fum var. nov., pl. 1, fig. 4 
L. : 324 pm; 1. : 20 p.m; L./l. : 16, 2. 
Cette nouvelle variété est, caractérisée, d’une part, 
par le faible nombre de stries visibles (cinq en 20 pm), 
et., d’autre part, par le rapport L/I qui a une valeur 
t,rès élevée. 
Les apex sont très nettement renflés. La paroi est 
de couleur légèrement, jaunâtre. Il y a environ quinze 
pyrénoïdes par hémisomate. 
(T.R.) ; nos 6 et 7, 10, 13 et 14. 
Closferium sefaceum Ehrbg. ex Ralfs (1848) 
L. : 230 pm; 1. : Y,8 prn; L/I : 23. 
Espèce cosmopolite. 
(T.R.); no 10. 
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Closferium turgidum var. gigarzfeum Nord& (1880) 
L. : 798 km; 1. : 63,3 pm; L/l : 12,G. 
L’apex présente un épaississement de la paroi en 
forme d’anneau. II peut prendre une teinte rougeâtre. 
Les pyrénoïdes sont trés nombreux et dispersés. 
Variété connue d’ilmbrique du Nord, du Sud et 
d’Europe. 
(R.); no 2. 
Penium. Brebisson ex Ralfs (1848) 
Penium mnrgarifaceum var. elongatum Klebs (1879) 
L. : 276 prn; 1. : 17 prn; 1 : 14,3 prn; L/l : 16,2. 
Variété cosmopo1it.e. 
(R.); nos 6 et 7: 10, 11, 12, 13 et 14. 
Penirrm spirosfriolatrzm Barker (1869) 
L. : 240-385 p.m; 1. : 18-20 p.m. 
Espèce cosmopolite. 
(A.R.) ; nos 6 et 7, 10, 11, 12, 13 et 14, 16. 
Famille: DESRIIDIACEAE 
Pleurotnenium. Nggeli (1849) 
Pleurofaenium cylindricum var. stuhlmannii (Hieron.) 
Krieg. (1937) fo. 
L. : 470 p.ni; l,,, : 55 pm; InpeX : 39,5 pm; L/l.,,, : 
8,5. 
La forme que nous avons observée se caractérise 
par un rapport, L/l,, qui est très faible, ainsi que 
par les marges des hémisomates qui sont légèrement 
convexes. Les apex, & peine dilat,és, sont ornés de 
très nombreuses petit.es perles. 
La variété est pantropicale. 
(T.R.) ; nos 4 et, 5. 
Pleurotaenium ehrenbergii var. elongatum fo. minus 
Irénée-Marie (1954) 
L. : 420 prn; 1. : 13,7 prn; l,,, : 16,2 prn; l,,,, : 
12,2 prn; L/l : 30,6. 
Trois a quatre perles sont, visibles sur l’apex. 
Forme connue du Québec. 
(T.R.); no 10. 
Pleurotaenium minutum var. cylindricum (Borge) 
Krieg. (1937) 
L. : 233,5 km; 1. : 17,8 prn; L/l : 13,2. 
Variété connue d’Amérique du Nord et. du Sud. 
(R.1; nos 6 et 7, 10, 12, 13 et. 14, 16. 
Pleurotaenium nodulosum var. borgei Gronbl.. (1945), 
pl. 1, fig. 6 
L. : 850 prn; l,,, : 73 prn; l,, : 70 pm; 1. : 60 pm. 
Pleurotaenium de grande taille, a marges ondulées. 
On distingue environ quinze ondulations sur chaque 
Rerr. Hydrobiol. hop. 19 (3-4): 189-206 (1986). 
marge des hémisomates qui n’en sont dépourvues 
qu’au voisinage des apex. Ces derniers sont tronqués 
et présentent, des angles arrondis. La paroi de la 
cellule est entiérement. couverte de scrobiculations. 
Notre exemplaire, par ses dimensions et sa forme, 
est tout & fait conforme a celui représenté par 
GRONBLAD (1945, p. 11, tab. II, fig. 33). 
Cette variété n’est connue que du Brésil (Amazo- 
nie). 
(T.R.); nos 6 et 7. 
Pleurotaenium ovatum Nordst. (1877) var. ovatum 
L. : 400 prn; 1. : 115 pm; 1. : 99 km; L/l : 3,5. 
Espèce connue d’Amérique du Nord et, des régions 
tropicales et subtropicales. 
(T.R.) ; nos 13 et 14, 16. 
Pleurofaenium ovntum Nordst. (1877) var. borgei var. 
nov., pl. 1, fig. 5 
L. : 370 pm; 1. : 127 prn; l,,,, : 30,5 pm; L/l : 3. 
Pleurotaenium de grande taille, caractérise par 
ses marges paralléles sur la moitié inférieure des 
hémisomates, ce qui rend le sinus a peine perceptible. 
Sur la moitié suptrieure des hémisomates, les marges 
deviennent trés nettement convergentes et abou- 
tissent a un apex tronqué sur lequel on peut distin- 
guer de quatre à six petites verrues en vue de face. 
BORGE a décrit et figure un exemplaire assez 
semblable au nôtre (1903, p. 81, tab. 1, fig. 28). 
Toutefois, le Pleurotaenizzm ovafum fo. Borge a des 
marges moins parallèles et l’isthme est ainsi plus 
apparent. Malgré cette différence, nous pensons qu’il 
y a lieu de réunir l’exemplaire de BOR~+E et le notre 
sous le nieme nom et nous proposons donc. la nou- 
velle variété : P. orwfum var. borgei. 
Cette nouvelle variété est. connue du Paraguay 
et de Bolivie. 
( 
T.R.); no 16. 
Pleurotaenium srrbcoronr~latum (Turn.) W. et West 
(1595) var. suhcoronulatum. 
L. : 463 prn; 1,” : 25 km; hase : 30 km; 1. : 23,9 pm; 
L/lnl, : 18,5. 
Quelques ondulations, peu marquée;, existent en 
dessous de I’apex qui comporte environ 12 perles 
visibles en vue de face. La paroi de la cellule est 
couverte de gros pores qui exsudent du mucus, leur 
donnant ainsi l’aspect de petites verrues. 
Ce Pleurotaenium forme souvent des chaines de 
plusieurs cellules. 
Espèce des régions chaudes du globe. 
(C*l; nos 13 et 14. 
Pleurotaenium subcoronulafum var. detum W. et 
West (1896) 
L. : 357 prn; l,,,, : 22 prn; l,, : 20 p.m; L/l,, : 17,85. 
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La constriction en dessous de l’apex qui caractérise 
cette variété est nette, mais peu marquée. 
Variété connue d’Afrique et d’Amérique du Nord. 
(T.R.); no 16. 
Triploceras Bailey (1851) 
Triplocerus gracile var. bidentatum Nordst. (1887) 
Variété connue d’AmCrique du Nord, du Sud et 
d’Australie. 
(T.R.); nps 6 et 7, 12. 
Euastrum Ehrenberg ex Ralfs (1848) 
Euustrum ansafum Ehrbg. ex Ralfs (1848) var. 
ansatum fo. 
L. : 110 pni; 1. : 47 pm; 1. : 12,8 prn; L/l : 2,3. 
Espèce cosmopolite. 
(C.); no 2. 
Euasfrum ansafum var. dideltiforme Ducell. (1918) 
L. : 90 prn; 1. : 41 p.m; 1. : 15 pm; L/l : 2,2. 
La paroi est entièrement couvert,e de gros $Ores. 
Variété cosmopolit,e. 
(A.R.) ; nos 6 et 7. 
Euasirum ansatum var. dideltiforme fo. elorzgatum 
Ruzicka (1955) 
L . : 126-128 p,m; 1. : 45-47 p.m; 1. : 14-14,3 pm; 
Ép. : 33 pm; L/l : 2,7-2,8. 
La paroi est entièrement couverte de gros pores. 
Forme connue d’Amérique du Nord et d’Europe. 
(R.); nos 2., 16. 
Euastrum attenuatum var. liihuanicum fo. pulchellum 
Presc. et Scott (1945), pl. III, fig. 1 
L . 54 prn; 1. : 3%38,5 prn; l,,, : 12,4 ~111; 1. : 
11 in;; Ép. : 21 prn; L/l : 1,42. 
La forme est connue d’Amérique du Nord: 
(R.); nos 12-16. 
Euasirum bidentatum var. oculatum fo. glabrum Scott 
et Presc.. (1952), pl. II, fig. 3 
L. : 61 pm; 1. :. 34-35 prn; 1. : 7,6 pm. 
La forme est connue de Floride. 
(A.R.) ; nos 13 et 14, 16. 
Euastrum bolioiense sp. nov., pl. II, fig. 2 
L. : 47 prn; 1. : 28 pm; 1. : 7 prn; Ép. : 20,5 km. 
Euastrum de taille moyenne, .G lobe latéral simple 
et k sinus fermé. L’incision entre les lobes polaires 
est bien marquée et, s’ouvre en forme de V. 
Au milieu de chaque hémisomat,e, on remarque 
deux protubérances encadrant une fossette. 
En vue apicale, la cellule a une forme elliptique. 
Les deux protubérances et, la fossette sont très nette- 
ment marquées. 
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En vue de profil, on peut noter que les protubé- 
ranc.es centrales sont trés légèrement dirigées vers 
le bas. Cette espèc.e est trPs nettement caractérisée 
par sa décoration centrale. Elle est toutefois à 
rapprocher d’Eunstrrtm abrupium Nordstedt (1870) 
et, d’Euastrum pulchellum Brebisson (1856). 
(T.R.); nos 4 et 5. 
Euastrum ciustonii var. aperfisinuatnm Scott et 
Presc. (195’2), pl. II, fig. 6 
L. : 44 pm; 1~ : 27 prn; 1. : 5,7 prn; L/l : 1,63. 
Variété connue d’Amérique du Nord. 
(T.R.) ; nos 6 et 7. 
Euastrzzm deniiculatum (Kirc.hner) Gay (1884) 
L. : 19 prn; 1. : 15 km; l,,,, : 12,7 km; 1. : 4 prn; 
ÉP. : 9,7 pm. 
Espéc.e cosmopolite. 
(R.); no 12. 
Euastrum clivergens var. ornatum fo. drntatum Couté 
et, Tell (1981), pl. III, fig. 2. 
L. : 53 km; 1. : 49 km; 1. : 12,5 prn; Ép. : 26-27 pin. 
Bien que nous n’ayons pu distinguer parfaitement 
la verrue mé,diane qui se trouve de part et d’autre 
de l’isthme, nous pensons que l’exemplaire que nous 
avons examiné correspond bien à la forme de COUTÉ 
et TELL car il en comporte toutes Ies autres caract.é- 
ristiques et notamment les deux verrues qui se trou- 
vent B la base du lobe apiçal, ainsi que les trois qui 
se trouvent à la base de chaque lobe latéro-supérieur. 
La vue apic.ale montre d’ailleurs que ces trois 
dernières verrues correspondent à une bossette 
secondaire qui apparaît de part, et d’autre de la pro- 
tubérance centrale. 
Forme connue du Nord de l’Argentine. 
(T.R.); no 12. 
Euastrum fissum var. brasiliensr (Borge) Krieg. (1937) 
L. : 47,5 pm; 1. : 27 prn; 1. : 6.2 pm. 
Variété; connue du Brdsil et d’Afrique. 
(R-j; nos 4 et 5, 10, 11, 12, 13 et 14, 16, 17. 
Euaslrum japonicum var. japonicum Hinode (1984) 
fo. (= Euastrum pectinatum var. reducium Taylor 
(1935) sensu Hinode (1966) ), pl. II, fig. 1. 
L. : 65-70 pm; 1. : 30-40 km; 1. : 11-12 prn; Ép. : 
28-29 pm 
Ezzastrum de taille moyenne. Paroi entièrement 
couverte de scrobiculations. Au niveau des lobes laté- 
raux, Ia marge apparaît comme étant tsés légèrement 
ondulée. L’incision apicale est à peine marquée. 11 y 
a deux pyrénoïdes par hémisomat,e. 
Les dimensions sont légèrement. inférieures à celles 
du type de l’espèce, ce qui justifie une forme. 
L’espèce ne semble t%re connue que du Japon. 
(T.R.); no 12. 
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Errastrum latipes ver. evolafum (Gronbl.) Taft. (1949) 
fo., pl. II, fig. 5 
L. : 101 p,m; 1. : 68 prn; l,,,, : 29 p.m; 1. : 21 pm; 
L/l : 1,48. 
Les rares exemplaires que nous avons pu observer 
yossedent un sinus relativement ouvert sur tout.e sa 
longueur. Vous pensons donc qu’ils représentent une 
forme. 
(R.); no8 6 et 7, 13 et 14, 16. 
Euastrum platycerum var. breuiçeps (Nord&.) Gronbl. 
(192.6) fo., pl. III, fig. 3 
L. : 81,5 pni; 1. : 63 prn; T. : 13,3 pm; ep. : 30 pm. 
Dans nos exemplaires, nous avons probablement 
affaire ii une forme car les lobes polaires sont. plus 
allongés que clans le type de la variété. 
Variété connue d’Amérique du Sud. 
(A.R.) ; nos 10, Il, 12, 13 et. 14, 16. 
Euastru7n pseutlopirassnrzrrngae Forster (1969) 
L. : 22 pm; 1. : 12,5 pm; 1. : 3 pni. 
Pet.ite espèce cl’Euastru7n connue du Brésil (Amazo- 
nie). 
(T.H.); nofi 6 et. 7. 
Euast7wn quadriceps Nordst. (1869) 
L. : 117 pm; 1. : 53 km; 1. : 16 pm. 
Espèce connue de l’Amérique du Sud. 
(R.); 110s 6 et 7, 10, 11, 13 et 14, 16. 
Euasfrum simia Krieg. (1932), pl. II, fig. 4 
L. : 64 p.ni; 1. : 43,5 prn; 1. : 10,8 pm; Ép, : 24 prn ; 
L/l : 1,47. 
L’espéce esf, connue de Java et du Vénézuela. 
(A.C.); nofi 4 et. 5, 6 et 7, 10, 11, 12, 13 et 14, 16. 
Micrasterias Agarch ex Ralfs (1848) 
Micraste7-ias alata Wallich (1860) 
L. : 206 prn; 1. : 178 pm; 1. : 19 ym. 
EspBce cosmopolit,e, connue surtout des régions 
chaudes du globe. 
(T.R.) ; nos 6 et 7. 
Micrasferias radiosa var. elegantior (G. S. Westj 
Croasd. (1977) 
Diamètre : 127 PI”. 
Variété cosmopolite. 
(K.); nos 6 et. 7, 10, 13 et 14, 16. 
iLiic7wsferia.s forreyi var. borgei Forster (1969) 
L. : 256 prn; 1. : 224 pm; 1. : 30 pm. 
Variét,é connue du Brésil. 
(R.); no 16. 
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Micraslerias tropica Nordst,. (1870) var. tlaopica, 
pl. III, fig. 5 
L. : 132 km; 1. : 112 pni; 1. : 22 pm. 
Au centre d’un des hémisomat,es, il y a une très 
faible protubérance ornée de deux très petites verrues 
Le type de l’espéce est à comparer avec la Variét>é 
elegans W et G. S. West (1897). 
Espéce surtout connue des régions chaudes du 
globe mais aussi de Russie et. de Pologne et, peuMtre, 
d’Amérique du Nord. 
(R.1; nos 2, 6 et. 7, 10, 11, 16. 
Micrasterias tropica Nord& (1870) var. tropica fo., 
pl. III, fig. 4 
L. : 110 pm; 1. : 82-85 prn; 1. : 20-22 prn. 
La forme que nous présentons est plus massive 
que le type de l’espèce. La décoration au centre d’un 
des hémisomates rappelle celle de la variété indivisa 
(Nordst.) Eichl. et Rac.ib. (1893), mais cette dernière 
est plus large et a des lobes enc,ore plus robustes. 
Elle n’est connue que de Nouvelle-Zélande. 
(T.R.); no 10. 
Micrasterias truncata var. pusilla G. S. West (1914) 
L. : 57,5 prn; 1. : 55,5 pni; 1. : 15 prn; la,,, : 40 prn. 
Il est à noter que RUZICKA (1981) réunit cette 
variété au t,ype de l’espèce. 
La variété est connue d’Amérique du Nord et du 
Sud, des Antilles et d’Afrique. 
(A.R.) ; nos 10, 16. 
Actinotaenium (mg.) Teiling (1954) 
,ilctirzotaenium angulatum var. brasiliense (W. et 
G. S. West) Ruzlcka et Pouzar (1978) fo. maius fo. 
nov., pl. III, fig. 6 
L. : 159 prn; 1. : 35 p.m; 1. : 29 t,1m; L/l : 4.54. 
Notre forme ne diffère de la variété que par ses 
grandes dimensions. 
(T.R.) ; nofi 6 et: ‘7. 
Actinotaenium clevei (Lund.) Teiling (1954), pl. III, 
fig. 7 
L. : 130 p.m; 1. : 40 pm; 1. : 38 ~111; L/l : 3,25. 
Espèce cosmopolite. 
(T.R.); nos 6 et 7. 
Actinotaenizzm turgidum (Breb.) Teiling ex Ruzicka et 
Pouzar (1978), pl. IV, fig. 1 
L. : 184-208 prn; 1. : 63-77 pm; L/l : 2,7-2,9. 
Espèce largement représentée dans le monde mais 
non encore rapport.ée d’Amérique du Nord. 
(T.R.j; no 12. 
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Cosmarium Corda ex Ralfs (1848) 
Cosmarium areguense Borge (1903) var. areguense fo., 
pl. IV, fig. 4 
L. : 37 pm; 1. : 32 l-km; 1. : 8 pm; Ép. : 19 pm. 
Notre exemplaire présente un contour assez 
stmhlahle Q celui fi-;uré par BORCE (1903, tab. 2, 
fig. 15). Cependant., il en diffère assez nettement, par 
sa décoration qui est, plus simple. Chaque hémisomate 
ne comporte, en effet, qu’une rangée subapicale de 
huit. grosses verrues. On remarque en outre une 
verrue int.ramarginale a l’angle inférieur de chaque 
hemisomate. 
Il y a deux pyrénoïdes par hémisomate. 
Remarquons aussi que les dimensions de notre 
exemplaire sont un peu infërieures a celles indiquées 
par BORGE pour le t.ype de l’espéce. Pour ces diffé- 
rent.es raisons, nous pensons avoir affaire a une forme. 
L’esptce n’est connue que du Brésil. 
(T.R.); no 16. 
Cosmarium binum Nordst. (1850) 
L. : 14 pm; 1. : 32. prn; 1. : 12. prn; Ép. : 23 pm. 
La tumeur centrale consiste en cinq fort.es cotes 
surmont,ant cinq verrues situées de part et, d’autre de 
l’isthme. Les apex sont légèrement. tronqués. 
La marge de chaque hémisomate comporte deux 
verrues simples et quatorze verrues émarginées. Il y a, 
en outre, une rangée intramarginale de verrues émar- 
ginées. Il y a deux pyrénoïdes par hémisomate. 
Espèce c.osmop0lit.e. 
(T.R.); nos 13 et. 14, 16. 
Cosmarium bifriangulum var. groenbladii Forster 
(1969), pl. IV, fig. 2 
L. : 24, 5 t.~rn; 1. : 27 pm; Ép. : 11,6 prn; 1. : 6 pm. 
Dans les exemplaires que nous avons observés, 
il y a une conc.avité assez marquée de la marge apicale. 
Au niveau des poles, la paroi est tres légérement 
épaissie. 
Variétt connue du Brésil. 
(R.); nos 6 et 7, 16. 
Cosmarium confracfrtm var. incrassafum Scott, et. 
Prescott (1958) 
L . 35 km; 1. : 22,8 prn; 
Variété cosmopolite. 
1. : 5,5pm. 
(A.R.); nos 4 et 5, 10. 
Cosmarium drrzficulafum var. parspinosrrm Gronbl. 
(1945) 
Lt : 218 p,m; lt : 137 pm; 1. : 37 PL”. 
Variété connue d’Amérique du Nord et du Sud. 
(R.); nos 10, 11, 12. 
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(A.C.) ; 110s 4 et 5, 12, 13 et. 14, 16. 
Cosmarium monomazum var. dimatum Krieg. (1932), 
pl. IV, fig. 3. L. : 34 pni ; 1. : 38,5 pni ; 1. : 10 prn. 
La protubérance centrale présente c.ert.aines varia- 
tions d’un individu A l’autre. Parfois on not.e deux 
verrues bituberculées disposées parallèlement à l’axe 
vertical de la cellule. Parfois, il y a quatre verrues 
simples. 
VaritXé connue de I’Insulinde et, d’Amérique du 
” ) . ; nos 6 et 7, 10, 11, 13 et 14, 16. 
Cosmarium pser~darcfomx Nordst. (1879) 
L. 13,5-17 pm; D. : 8-10 pm; 1. : 75-9 prn. 
Espèce cosmopolite. 
(A.R.) ; riOS G et. 7, 13 et. 14, 16. 
Cosmarium pgramidafum var. frapeziforme Forster 
(1972) 
L. : 74-75 pnl; 1. : 49 pm; 1. : 17 prn; Ép. : 30 pn; 
L/l : 1.5. 
’ Il y ‘a plusieurs pyrénoïdes par hemisomate. Les 
marges sont droites OLI très légèrement concaves. La 
paroi est très ponctuée. Au centre de chaque hémi- 
somat.e, la paroi est. épaissie. 
Variété connue de Floride. 
(R.); nos 12, 13 et. 14, 16. 
Cosmarium sfappersii Evens (1949), pl. IV, fig. 5 
L. : 108-127 uni: 1. : 90-99 u.m: 1. : 30 urn. 
Les hémisomates sont t.r& 
aux apex. II y A de nombreux 
somate. 
Espece connue d’Afrique et 
(T.R.); no 17. 
Cosmarium nrarmingii Borges. 
Iegèrement déprimés 
pyrénoïdes par hémi- 
de Guyane fransaise. 
(1890), pl. IV, fig. 8 
L. : 34 pm; 1. : 26 pm; 1. : 5 pm; Ép. : 18 pm. 
Chaque hémisomate possède un pyrénoïde. Cette 
belle espèce ne semblait pas avoir été retrouvée, 
jusqu’a présent, depuis sa découverte par BORGESEN 
dans des récokes du Brésil, en 1890. 
(T.R.); no 10. 
CosmocZadium Brébisson (1856) 
Cosmocladium saxonieum De Bary (1865) 
L. : 20 1. : pm; 15-17 pni; 1. : 5,7-6 pni; Ép. : 9,8- 
12 pm. 
Espèce cosmopo1it.e. 
(T.C.); nos 6 et. 7, 10, 11, 12, 13 et 14, 16. 
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Xanthidium Ehrenberg ex Ralfs (1848) 
Xanfhidium forcipufzzm Berge (1899), pl. IV, fig. 6 
60 
Lt : 109-118 pm; L. ;75-90 pm; It : 90 prn; 1. : 55- 
prn; 1. : 2.2-2.5 pm;Ep. : 49 pm. 
Ces dimensions sont legèrement, supérieures à 
celles indiquées par BORGE, mais nos exemplaires 
sont par ailleurs conformes a la représentation qu’en 
donne cet auteur (1899, p. 17, tab. 1, fig. 15). 
Nous avons figuré trois vues : une de face, une de 
profil et une apicale, provenant de trois individus 
différents. 
Sur les vues de face et de profil, il y a absence 
compléte de décoration au milieu des hémisomates. 
Sur le troisième individu, l’hémisomate représent.é 
en vue apicale montre un pet.it mucron de chaque 
cote, mais nous avons remarqué que ce mucron était 
absent sur l’autre hémisomate. II semble donc que 
nous ayons affaire a une espèce dont le centre des 
hémisomates est normalement glabre mais qui peut, 
parfois, présemer une légère décoration centrale 
annoncant un passage vers l’espece Xa7lfhidizzm 
regulare var. pseudoreyula7-e (Borge) Bicudo et Carv. 
(1969). L’espèce de Borge ne semble avoir été que 
rarement signalée. Elle n’est connue que du Brésil. 
(A.R.) ; nos 10, 16. 
Xanfhidium mucrorzulatum (Nord&.) Forster (1983) 
[ = Sfazzrodesmus mzzcrorzulafus (Nordst,.) Compère 
(1976)], pl. IV, fig. 7 
L. : 30 prn; It : 495 pni; 1. : 9,6 p.ni; Op. : 17 pm. 
Espèc.e connue d’Amérique du Nord et du Sud, 
d’Afrique et, de Madagascar. 
(R.1; nos 6 et 7, 10, 11, 12, 13 et 14, 16. 
Xa7~fhidiu7n sp., pl. V, fig. 7 
Lt : 125 prn; L. : 118 pin; lt : 138 p.m; 1. : 112 prn; 
1. : 60 prn. 
11 s’agit d’un Xa7zfhidium de grande taille dont 
nous n’avons vu qu’un exemplaire entouré d’une 
gelée rayonnante. 
Les épines sont courtes. Elles sont au nombre de 
huit sur chaque hémisomate et vont par paires. 
La décoration de la paroi qui est entièrement 
couverte de pores très fins, semble être uniforme. 
En vue frontale, les plastes semblent &tre répartis 
en t,rois bandes pariétales contenant de nombreux 
pyrénoïdes. 
(T.R.); no 11. 
Staurodesmus Teiling (1948) 
Sfuurodesmus exfe7zsus (Borge) Teiling (1967) var. 
exfe7isus, pl. V, fig. 3 
L. : 23-25 km; lt : 42-45 km; 1. : 20 prn; 1. : 7 pm. 
Dans nos exemplaires, les épines sont paralléles et 
les apex sont droits. 
Rev. Hydrobiol. Pop. 10 (3-J): 189-205 (lflh’fi). 
L’espèce est connue d’Europe, d’Amérique du 
Nord et du Japon. 
(A.R.) ; noa 6 et 7. 
Sfazzrodesmus exfenszzs var. joshuae (Giitw.) Teiling 
(1967), pl. V, fig. 2 
Lt : 39 prn; L. : 30 prn; lt : 49 prn; 1. : 20 p.m; 1. : 
6 pm. 
Les épines sont légèrement divergentes, les apex 
c.oncaves. L’isthme est assez long (environ 8 à 9 prn) 
et légèrement renflé en son milieu, probablement a 
c.ause d’un début de division. 
La variété est connue d’Europe, d’Amérique du 
Nord et du Sud. 
(A.R.) ; nos 6 et 7. 
Sfaurodesmzzs 7namilZafus (Nordst.) Teiling (1967) var. 
mamillafus 
L. : 28 pni; It : 53-55 prn; 1. : 22 pni; 1. : 5 prn; 
L ai&llon : 20 prn. 
L’espèce est cosmopolite. 
(T.C.) ; nos 4 et 5, 6 et 7, 10, 11, 12, 13 et 14, 17. 
Sfaurodesmzzs manzillafrzs (Nordst.) Teiling (1967) var. 
mamillafus fo., pl. V, fig. 1 
L. : 26,5 prn; lt : 50-52 pm; 1. : 17,6 prn; 1. : 68 prn; 
L aiguillon * . 20 prn. 
La forme se différencie de la variété par son apex 
très déprimé en son centre. Cet apex rappelle celui de 
Sfazzrastrrzm genuflexzzm W. et G. S. West (1595). 
Nous avons observé très peu d’exemplaires pré- 
sentant ce carac.tère. 
L’espèc.e est cosmopolite. 
(T.R.) ; nos 10, 11. 
Staurastrum Meyen ex Ralfs (1848) 
Sfaarasfrzzm americanum (W. et G. S. West) G. 
ici. Smith (1922,) var. a7ner~ica7~um fo., pl. V, fig. 4 
Lt : 35 prn; L. : 22 prn; lt : 61 km; 1. : 12,5 prn; 
1. : 5,7 km. 
11 y a environ huit ondulations sur chaque bras. 
Ét,ant donné la forme des hémisomates qui sont légè- 
rement bulbeux à la base, nous pensons avoir affaire 
à une forme. 
L’espèce est connue d’Amérique du Nord. 
(T.R.); no 17. 
Staurastrum aureolafunz var. ayayense Gronbl. (1945) 
Lt : 60 p.m; It : 106,5 pm; L. : 33 p,m; 1. : 25 prn; 
1. : 22 p.m. 
Ces dimensions c,orrespondent très bien a celles 
indiquées par GRONBLAD (1945). 
Variété connue du Brésil. 
(A.C.) ; nos 10, 11, 12, 13 et 14, 16. 
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Sfaurasfrum cerasfes Lund. (1871) var. cerasfes fo., 
pl. VI, fig. 4 
L . : 30 pm; 1. : 45 prn; 1. : 7,5 pm. 
Dans notre exemplaire, la cellule présente la 
particularité d’iXre assez courte, ce qui indique qu’il 
s’agit peut-être d’une forme. 
L’espèce est cosmopolite. 
(R.); no 12.. 
Sfaurasfrum furcafrrm (Ehrbg.) ex Ralfs Breb. (1856), 
pl. V, fig. 8 
L. : 28 p,m; 1. : 24 prn; lt : 30-31 I*m; 1. : 7,5 prn. 
A chaque angle de la cellule, il y a une 8pine bifide 
qui, en vue frontale, est, située dans un plan vertical. 
De part et d’autre de cette épine, et situées sur I’apex, 
il y a deux épines également. bifides. Enfin, à la partie 
inférieure des angles,il y a deux petit,es épines simples. 
Ce dernier carac.tère rapproche notre exemplaire 
de Sfaurasfrum furcatum var. faylorii Wade (1957) 
qui s’en distingue, cependant, par des épines nette- 
ment plus longues. 
Not.re exemplaire doit être également comparé 
avec tout un groupe d’espèces de Sfaurasfrum parmi 
lesquelles ont peut indiquer : St. quadrangulare var. 
confecfum (Turn.) Gronbl. (1945), St. aciculiferum 
(West) Andersson (1890) et St. adornafum Gronbl. 
(1920). 
Espèce cosmopolite. 
(A.C.) ; nos 10, 13 et. 14. 
Sfaurasfrum hoehnei Borge (1925) 
It : 88 pi; 1. : 17 p,m. 
Il y a trois très longues épines à l’extrbmité de 
chaque bras. Ces derniers sont légtrement, renflés à 
la base. 
Espéce connue d’Amérique du Sud. 
(T.R.); no 12. 
Sfaurasfrum lepfacanfhum var. borgei Fijrst,er (1969) 
fo., pl. VI, fig. 6 
Lt : 72,s prn; L. : 44 p.m; It : 68,5 pm; 1. : 32 pm; 
1. : 21,2 pm. 
Dans la forme que nous figurons, les bras, répartis 
en deux couronnes de six et neuf, sont relativement 
plus cour& que dans ceux du type de la variété tels 
qu’ils sont représentes par FORSTER (1969, taf. 50, 
fig. 4, 5). 
La variété est c.onnue d’Amérique du Nord et du 
Sud. 
(R.); nos 4 et 5, 10. 
Sfaurastrum loubensii sp. nov., pl. VI, fig. 1 
L. : 46 prn; 1. : 43 prn; 1. : 12 pm. 
Sfaurasfrum triangulaire, de forme compacte. En 
vue frontale, chaque hémisomate a une forme 
approximativement hexagonale. Sur la marge apicale, 
on distingue huit épines bifides en deux groupes de 
Rev. Hydrobiol. irop. 19 (J-4): 189-203 (1980). 
quatre. Au centre de l’hémisomate, on voit deux 
rangées de verrues plus ou moins coniques. A la base, 
il y a, de chaque côté, quatre verrues coniques et deux 
fortes épines sont, placées au-dessus de l’isthme. 
En vue apicale, on distingue très nettement une 
double rangée d’épines bifides, interrompue en son 
centre, ainsi que de petit,es verrues coniques sur les 
marges. La vue antapicale mont.re trois groupes de 
verrues coniques correspondant à chaque angle et. 
trois épines situées en face du milieu de chaque marge. 
Ce Sfaurasfrum peut être comparé à Sfaurasfrum 
kosmos Skuja (1976) pour sa vue frontale, à St. 
diademum Viret (1909) pour sa face apicale, à Sfaa- 
rasfrum proboscideum (Breb.) Arch. (1861) et enfin à 
Sf. pseudosebaldi var. compacfum Scot.t et Gronbl. 
(1957). 
Nous dédions cette espèce à RI. LOUBENS de la 
Mission ORSTOM à Trinidad en Bolivie. 
(T.R.); no 12, 16. 
Sfaurasfrum nudibrachiafum Berge (1903) 
Lt : 61 pm; L. : 33 pm; It : 107-119 prn; 1. : 41- 
50 prn ; 1. : 33-36 km ; LbrnF. : 34-38 km. 
Les exemplaires que nous avons observés sont à 
huit bras. 
L’espèce est connue d’Amérique centrale et du Sud. 
(A.R.); nos 10, 13 et 14, 16. 
Sfaurasfrum pseudosebaldi var. compacfum Sc.ott. et 
Gronbl. (1957) fo. A, pl. VI, fig. 2 
L. : 38-39 pm; 1. : 40 pm; 1. : 14 p.m. 
Sfaul asfrum triangulaire de forme Compact<e. Il
diffère du t.ype de la variété par 1’absenc.e d’une ligne 
continue d’épines de part et d’autre de l’isthme. Ici, 
trois épines sont. visibles, une en face du milieu de 
chaque coté. 
On peut aussi le rapprocher de Sfaurasfrrzm 
acufeafum (Ehrbg.) Menegh. (1840) qui a des épines 
plus longues, not.amment à l’extrémité des angles 
mais qui présente le même type de décoration. 
Variété connue d’Amérique du Nord (Mississipi). 
(A.R.) ; nofi 4 et 5, 11, 12. 
Sfaurasfrum pseudosebaldi var. compacfum Scott. et 
Gronbl. (1957) fo. B, pl. VI, fig. 3 
L. : 49 pm; 1. : 53 prn; 1. : 12-13 p,m. 
Dans cette forme, les bras sont apparents bien que 
très courts, mais la décorat,ion est encore trés proche 
de celle du type de la variété. Cependant, ici aussi, les 
épines situées de part. et d’autre de l’isthme sont 
réduites au nombre de t.rois. Par ailleurs, il faut. noter 
que les marges ventrales de chaque hémisomat,e sont 
nettement convexes ce qui confirme que l’on a bien 
aflaire à une forme. 
La variété est connue d’Amérique du Nord (Missis- 
sipi). 
(A.R.); no 12. 
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Sfaurtrsfrum sebaldi Reinsch (1867) var. sebultli fo. ad 
fo. Scott et. Prew. (1958), pl. VI, fig. 5 
L. : 29 p1; 1. : 50 pm; 1. : 11 pm. 
Dans l’exemplaire que nous figurons, la cellule 
est c.ourt.e, 1~s bras, convergents, sont. assez rappro- 
chés de telle sorte qu’il ressemble assez a l’exemplaire 
figur6 pr SCOTT et. PRESCOTT (1958, fig. 17, no 12.). 
Mais on peut aussi le comparer a St. sebaldi var. 
brasiliensP Bikges. (18X)), St. sebaldi var. gracile 
Rlessik. (1927), Sf. sebaldi var. raciborskii (Gütw.) 
GrC,nbl. (194:j), St. c7ei2zzZutunz var. crai2ulatum fo. 
K+g. (1932). 
Espèce cosmopolitr. 
(FL) ; no 10. 
St~uwnstrum uesfitum Ralfs ( 1848) var. r~eslitzzm fo., 
pl. v, fig. 9 
L. : X-38 p.m; 1. : 50-53 p1; 1. : il-12 pl. 
En vue de face, les bras sont relativement conver- 
geank ce qui indique que nous avons sans doute 
affaire .?I une forme. 
En vue apiwle, la décoration est tout ti fait sem- 
blable $I celle de la figure donnée par HIRANO (19%) 
in Florn Des7nidia7w7r2 Japo72icnm VI, pl. L, fig. 4. 
Espèce cosm0polit.e. 
(R.); nos 10, 16. 
Stizzn~~trzr1~2 uolarzs W. et- G. 8. West (1895), pl. V, 
fig. ci 
Lt : 26 pm; L. : lü pni; It : 34 km; 1. : 10,8 pm; 1. : 
4,ï pm; Ép. : 9 p-Il. 
Stau7~asf7~zrm tle petite t.aille à deux bras. Sur 
chaque bras, il y a cinq ondulat.ions. Les bras sont 
terminés par deux épines. 
Espéw connue de Madagawar et d’Afrique du Sud. 
(T.R.); 11” 17. 
Stnzz7wsfrzzm zoildemnni Gütw. (1902) var. rzGldema72 i 
fo. ITli72Or fo. nov., pl. v, fig. 5 
Lt : 36 [JJll ; 1‘. : 36 pi; It : 49 prn; 1. : 32 prn; 1. : 
8,C.i pm. 
L’exemplaire que IIOUS avons observé ne différe du 
type de l’espke que par ses petites dimensions. 
L’espbce est, connue de Java, d’Afrique, d’Aust.ra- 
lie, dr Finlande et,, au moins par une forme, d’Anlé- 
rique du dud. 
(T.R.); nos ci et 7. 
SponcZyZosiam Brebisson ex Kiitzing (1849) 
Spo72dylrwizirn ~~apillosum W. et G. S. West (1895) var. 
pap7llosurn fo., pl. VI, fig. 7 
L. : 12 pm; 1. : 10-12 pm; 1. : 3 pm. 
Notre forme se distingue du type de I’espke par 
le fait. qu’ici le sinus est, ouvert en V. 
Espéce sans doute cosmopo1it.e. 
(T.R.); II” 17. 
Sporzdylosium pa72dzzriforme var. panduriforme fo. 
limneticum (?V. et. G. S. Wesk) Teiling (1957), 
pl. VI, fig. 10 
Dimensions d’une cellule : L. : 37 km; 1. : 18,5 prn; 
1. : 11,3 p,ni. 
Les filaments comport.ent. de trois à dix cellules a 
apex relet.ivement. p0int.u. Selon CROABUALE, BICUDO 
et. PRESCOTT (1983), il n’est pas certain que cet orga- 
nisme appartienne au genre Spondylosium. Fondant 
leur opinion sur la forme du chloroplaste qui est du 
type pseudo-stelloïde & marges ent,ikes, ces auteurs 
pensent. que cette algue appartient, plut0t. au genre 
Cosmnrium. Nkanmoins, nous suivrons FORSTER 
(1969-1974) qui c.onserve cette algue dans le genre 
Spondylosizrm. 
Forme connue d’Amérique du Sud et du Nord? 
(T.R.) ; nos 6 et. 7, 13 et, 14. 
Spondylosizrrn recfangulare (Wolle) W. et, G. S. West 
(1896) 
L. : 21,3 prn; 1. : 54 prn; 1. : 10,5 pm. 
Espèce connue d’Am&ique du Nord, du Sud et 
d’Afrique. 
(T.R.); 110s 13 et 14. 
Sphaeroaosma Corda (1835) 
Sphae7*o~osniu nzd7e7+inrzun7 West (1889) 
L. : 1%14,4 p.m; 1. : 17-20 prn; 1. : C%A,5 pm. 
Espéce COSmO~JUlik. 
(T.R.); nos 10, 11, 12, 16. 
Sphaerozosme filiforme (Ehrbg.) Ralfs (1848) var. 
filifoiorme fo. 
L. : 15,8 prn; 1. : 20 pl. 
Bous avons sans doute affaire à une forme car la 
largeur des cellules est, relativement. grande et, le sinus 
est légèrement. ouvert.. 
Espèce cosmopolite. 
(T.R.); nos 13 et 14. 
Sphaerowsma laeoe (Nordst .) Thomasson (1957) var. 
diuevgens var. nov.. pl. VI, fig. 9 
Lt : 21 prn; L. : 14,7 pi; lt : 26 pm; 1. : 18,5 pm; 
1. : 3 pl. 
Dans notre variété, les aiguillons sont. très nette- 
ment. divergents. En Out;re, du fait. de la disposition 
des appendices de jonction, les cellules sont assez 
éloignées les unes des aut.res. 
Enfin, il faut. noter que le sinus est nettement 
ouvert. 
L”espèce semble etre c.osmopolite mais beaucoup 
plus frkquente dans les régions chaudes du globe. 
CC.) ; nOi; Ci et 7, 10. 
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Sphaerozosma laeve (Nord&) Thomasson (1957) var. 
divergens fo. brevispinzzm fo. nov., pl. VI, fig. 8 
Lt : 19 prn; L. : 15 pm; It : 27 prn; 1. : 22 prn; 1. : 
5 prn. 
La forme différe de la variété par ses aiguillons très 
courts, ses cellules beaucoup plus rapprochées l’une 
de l’aut,re et par les sinus fermés. 
(Ci.); nofi 2,4 et 5, 10, 11, 13 et 14, 16, 17. 
Teilingia Bourrelly (1964) 
Teilingia grannlafa (Roy et Biss.) Bourr. (1964) 
L. : 8,4 km; 1. : 8,5-9,7 [km; 1. : 4,4 pm. 
Espèce cosmopolite. 
(T.R.); nos 11, 13 et 14, 16. 
Bamhusina Kützing ex Kützing (1849) 
Bambrzsina sphaerospora Scot,t et Gronbl. (1957) var. 
sphaerospora. fo. 
L. : 39 km; 1. : 18-19 pm; laPex : 12 km. 
Il s’agit peut-être d’une forme car les dimensions 
sont netkement inférieures & celles du type de l’espèce. 
Le plaste est très nettement étoilé et comporte 
un pyrénoïde. 
L’espèce est connue du Sud-Est. des U.S.A. et de la 
Guyane francaise. 
(R.1; nos 6 et 7. 
Fhymatodocis Nordstedt (1877) 
Phymafodocis irregularis Schmidle (1898) 
Dimensions d’une cellule : L. : 32 pm; 1. : 57- 
66 prn; 1. : 30 prn; Bp. : 46,5 pm. 
Espèce connue des régions tropicales. 
(R.); nos G et 7, 10, 11, 12, 13 et 14, 16. 
Phymafodocis nordsfedfiana var. noldsfedfiana fo. 
miner Borges. (1890) 
Dimensions d’une cellule : L. : 27 pm; 1. : 28 [Arn; 
1. : 16,5 pm. 
Forme connue d’Amérique du Nord et du Sud et 
de Nouvelle-Zélande. 
(A.R.) ; nos 4 et. 5, 6 et, 7, 10, 11, 12, 13 et. 14, 16. 
Groen bladia Teiling (1952) 
Groenbladia neglecfa (Racib.) Teiling (1952), pl. VI, 
fig. 11 
L. : 25-30 prn; lmaXi : 9,7-lO,3 pm; l,f,i : 8,4- 
9,2 pm; L/l : 2,33-3,09. 
Le contour des cellules des exemplaires que nous 
avons observés est. assez conforme à celui des figures 
données par FORSTER (1974, t,af. 34, fig. 11 et 12). 
Toutefois, les exemplaires de FORSTER ont un rapport 
L/l de 3,45, donc un peu plus élevé. 
R~U. Hydrobiol. hop. 19 (3-1): 18%20-i (19S6). 
Dans nos récoltes, les cellules possèdent un pyré- 
noïde par hémisomate. 
Espèce cosmopolit,e. 
(A.C.) ; nos 6 et. 7, 10, 11, 12, 13 et 14, 16. 
CONCLUSIONS 
Dans la premiére partie de ce ‘wavail, nous avons 
étudié les Chlorophyceae (sauf les Desmidiales). 
Il s’agit la d’une tentative pour dresser un inven- 
taire des Chlorophyceae de la partie amazonienne de 
la Bolivie. Bien sûr, on nous objeckera que les récoltes 
utilisées dans cet.te ét.ude ont 6t.é réalisées dans une 
région trés restreinte du pays; mais si nous avons 
fait c.et essai, c’est parce que, a notre connaissance, 
seules deux ktudes de HORGE (1899-1906) ont cité 
quelques taxons trouvés dans la partie basse de la 
Bolivie. 
Notre tent,ative, si imparfaite qu’elle soit, nous 
permet cependant de faire quelques remarques. 
Nous const,atons d’abord une assez grande richesse 
en Volvocales. Elles sont représentées par quatre 
genres et neuf espèces. Les genres Goninm Miiller et 
Eudorina Ehrenberg sont. les plus riches en espèces. 
Les Eudorina et les k’olvoz (Linné) Ehrenberg sont 
souvent représent.és par un nombre considérable 
d’individus mais les colonies fertiles de I’olvo~ sont 
ext.rêmement rares. 
Le genre Rephrocyfizzm Nageli est riche en espèces 
el en nombre d’individus. Les genres Coelasfrwn 
N$igeli, Scenedesmus Meyen et Pedîastrzzm Meyen 
sont riches en espkes mais, par c.ontre, pauvres en 
nombre d’individus. 
Certains genres, comme par exemple Phycopelfis 
Millardet et Dichofomosiphon Ernst n’ont sans doute 
pu être t.rouvPs dans les rkoltes que parce qu’ils 
avaient été entrainés par la c.rue. En effet, en février, 
c’est la période des haut.es eaux et une grande partie 
de la région de Trinidad est inondée. 
Beaucoup d’0edogonirrm LinB ont sans doute été 
également entraînés par Ie courant car nous n’avons 
rencontré la plupart, des exemplaires qu’à l’état de 
fragments, parfois fertiles. 
De nombreux exemplaires appartenant a la famille 
des Zygnemataceae ont, été trouvés (Zygnema 
Agardh, Zygogorzizzm lCiit,zing, Spirogyra Link, Siro- 
gonîum Kiitzing), malheureusement ils étaient tous 
stériles. 
D’autres récoltes faites en d’autres localités et à 
d’autres époques de l’année seront sans doute néces- 
saires pour parfaire notre connaissance des Chloro- 
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* taxons nouveaux, pantropicaux, américains. 
Le t.ahleau 1 donne la répartition par origine 
biogéographique des Chlorophyc.eae (Desmidiales 
exclues) ét;udiées et les pourcent.ages correspondant 
à chaque ordre. 
Dans la deuxitme partie de ce t.ravail, nous four- 
nissons une 1ist.e complémentaire de Desmidiales qui 
viennent. s’ajouter à celles qui avaient; été trouvées 
dans la récoke de décembre 1982 et qui ont ét.6 
publiées en 1985 (Noria Hedmigia no 41, 505-576). 
Les Desmidiales trouvées pour la première fois 
dans les neuf récoltes de 1985 sont représentées par 
18 genres comprenant 92 taxons détermines au moins 
jusqu’a l’espéce. Huit d’entre eux sont, des nou- 
veautés. 
Le t.ableau II donne la répartition des especes par 
genre, A la fois dans la réco1t.e de déc.embre 1982. et 
dans celles de février 1985. 
Quelques remarques se dégagent de la lecture de ce 
t,ableau. Par rapport a la récolte de 1982, il est. inté- 
ressant- de noter que nous avons trouvé les genres : 
Triplocerns Bailey, Co.smocladium Brebisson, rhyma- 
fodocis Nordstedt. et. Groenbladia Teiling. 
Par contre, le genre Ichfyocercus W. et G. S. West. 
n’a pas encore éte rencontré. 
Le groupe Sfaurodesmus Teiling-Staurastrum Rleyen 
ex Ralfs domine nettement le groupe Cosmarium 
Corda ex Ralfs-ilctinotaelzizrm (Nageli) Teiling- 
Cosmoeladirzm Brebisson, ce qui confirme la première 
impression que nous avions eue dans notre Premiere 
ét,ucle. 
Les genres Closterium Nitzsch ex Ralfs-Plerrro- 
faenium Nageli-Erzusirrzm Ehrenherg ex Ralfs et 
:IIicrasferias agard ex Ralfs sont. encore bien 
repr&entPs ou méme très bien représentés comme 
c’est le cas pour les genres Closterium et. Euasfrum. 
Les Desmidiées filament.euses comport,ent flnale- 
ment. huit genres avec 28 taxons. 
TABLEAU II 
Desmidiales. RPpartition drs espécrs par genres 
1 
TZCOIlS Taxons 
RBc. 1982 Réc. 1985 
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.91 (c 2 sp) 
pr8sent 3 










2 (+ 1 SP) 11 (+ 1 SP) 










92 (+ 1 sp) 
- 
Total 
!83 (+ 3 SP) 
Le t,ableau III donne la répartition de la totalité 
des taxons trouvés jusqu’à ce jour d’après leur origine 
biogéographique ainsi que le pourcentage de c.haque 
genre ou groupe de genres par rapport a l’ensemble 
des Desmidiales. 
On remarquera que les pourcentages des pantro- 
picales et des endémiques américaines varient très 
peu par rapport. à ceux que nous avions trouvés dans 
notre travail sur la récolte de 1982. 
Dans l’ensemble des Desmidiales, le groupe de 
beaucoup le mieux représenté reste celui des Sfauro- 
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TABLEAU III 









































92 (+ 1 sp: 
* tûxo*s nouveaux, pantropicaux, américains. 
desmus-Staurastrum avec 84 taxons, suivi d’assez 
loin par le groupe Actinotaenium-Cosmarium-Cosmo- 
cladium avec 41 taxons, et. par les genres Closterium 
avec 39 taxons, Euastrum avec 32 taxons et.Micras- 
terias avec. 23 taxons. Si l’on reprend les rapports 
empiriques prkonis& par BOURRELLY (1957, Macina ; 
1961, Côt,e d’ivoire; 1975, Guinée) on trouve que : 
- le Pourcent*age des Pleurotaenium + Desmidiées 
filamenteuses sur l’ensemble desmidial, atteint, 
16,09 :h; 
- et le pourc.entage des Pleurotaenium + Desmi- 
diées filamenteuses + Euastrum sur le même 
ensembIe, représente 27,27 %. 
Ces deux valeurs sont. un peu plus élevées que les 
moyennes calculées par BOURRELLY et. COUTÉ (1982) 
d’aprés une douzaine de travaux concernant le Brésil, 
et qui s’élèvent respectivement. & 13,49 yo et 23,83 O/,. 
En Guyane, nous-m8me avions trouvé 13,58 7; et 
23,21 y;. 
Nous terminerons par une simple observation : 
dans toutes les récoltes étudiées (décembre 1982 et, 
février 1985), faites en pleine saison des pluies, aucun 
zygote de Desmidiales n’a été observé. 
3 2 
38 (+ 1 sp) 4 1 2 
4 1 1 
18 1 4 5 
1 
1 
32 4 2 16 
23 2 9 
4 1 1 
36 2 4 17 
1 
11 Ci 1 sp) 2 2 6 
26 (+ 1 sp) 3 1 
57 6 6 32 
4 2 







- -- - 
!83 (+ 3 sp) 24 29 95 

















Closterium nematodes Joshua (1886) var. paucistria- 
tum var. nov. 
Paries sufflavus striatus. Apex leviter dilatatus. 
Solum quinque costae in 20 pm. Ratio L/l altus. Semi- 
cellula cum 15 pyrenoidis. 
Haec varietas paucis costis et alto pondere rationis 
LIl a typo differt. 
Cellulae longitude: 324 ,um; Iatitudo: 20 ym; L/l: 
16,2. 
In regione Trinidad (Bolivia). 
12-13-14/2/1985, leg. A. ILTIS. 
Iconotypus: tub. I, fig. 4. 
Pleurotaenium ovafum Nordst. (1877) var. borgei var. 
nov. 
Pleurotaenium magnis dimensionibus cum paralle- 
libus marginibus in semicellularum infero dimidio ita 
uf sinus inoisus. 
Margines semicellularum superioris dimidii valde ad 
unum vergunt. 
-4pices trrrncati et in frorite visu circiier quinyue marga- 
riiis pruediti. 
Rev. Hydrobiol. trop. 19 (3-d): 189-203 (188ö). 
2.0-4 Y. THÉRkZIEN 
Cellulae longitude: 370 prn; latitude: 127 prn; apicis 
latitude: 30,5 /Jrn,; LIl: 3. 
In regione Trinidad (Bolivia). 
13/2./1985, kf;. A. ILTIS. 
Iconotypus: fab. I, fig. 5. 
Euasirum boliviense sp. nov. 
Euastrum mediocri dimensione, circiter l,Y plo 
longiris quam latum. 
In fronde rrisu laterales lobi singulares rotundatique, 
apicales lobi angulosi. Apicalis incisura instar lifterae 
T’. Sinus reclus claususyue. In medio semicellulae una 
fessa de duobus tumoribus circumdata. Supra lobos et 
sinus exterioribus extremis conicae verrucae sunt. 
In apicali visu cellula elliptica cum duobus lalera- 
libus fumoribus. Apicales lobi cum septem conicis 
verrucis: una longa, sex breves. In latere visu lalerales 
frrmores ad imum direcfi. 
Cellulae longifudo: 47 ,LW; lafitudo : 28 ,~lm; crassitrrdo : 
20,5 ,LW; isthmi latitude : 7 ,um; L/l: 1,7. 
In regiow Trinidad (Bolivia), in flumine Ibare. 
I2/2/1985, leg. A. ILTIR. 
iconotypus: fab. II, fig. 2. 
Actinotaenium angulatum var. brasiliense (W. et. 
G. S. West) Kuzicka et Pouzar (1975) fo. mains fo. 
nov. 
-4 typa majoribus dimensionibus differt. 
Cellulae longitude: 159 ,um : latitudo: 35 ,um ; isihmi 
latitude: 29 ,um; LIl: 4,54. 
In rcgione Trinidad (Bolivia). 
12/2/1%5, kg. A. ILTIS. 
Iconot~yprrs: tab. III, fig. 6. 
Starrrastrum loubensii sp. nov. 
Staurastrum triangulum mediocri dimensione com- 
pacta forma. In fronfe visu semicellulae fere hexago- 
nales. Supra apicalem marginem S bifidae spinae. In 
medio semicellulae duo ordines fere conicium verru- 
carum. Supra baxis semicullulae margines 4 conices 
vtwucae ut 2 magnae spinae utrimque isthmum. In 
apiculi visu uno bifidarum spinarurn triangulus 
duplex ordo, in medio interrupfus. In urdapicali 
visu supra angulos tres conicium verrucarum series et 
inter angulos tres longae spinae. 
Cellulae longitudo: 46 ,um; latitudo: 43 ,um; isthmi 
latitude: 12 ,um. 
In regione Trinidad (Bolivia), in regione fluminis 
Tijamuchi. 
13-14/2/1985, leg. a. 1LTIS 
Iconotypus: tab. VI, fig. 1. 
Staurastrum lvildemani var. wildemuni Gütw. (1902) 
fo. minor fo. nov. 
Haec formam cellularum minimis dimensionibus a 
specie differt. 
Cellulae longitudo cum spinis: 35 ,um; longitude sine 
spinis: 26 prn; latitude cum spinis: 49 prn; lati- 
tudo sine spinis: 32 ,um; islhmi latitudo: 8,6 ,um. 
In regione Trinidad (Bolivia). 
12/2/1985, leg. -4. ILTIS. 
Iconotypus: fab. T-, fig. 5. 
Sphaero.zosma laeve (Nor&d.) Thomasson (1957) var. 
divergens var. nov. 
In bac varietate spinae diversae, sinus apertus, cel- 
lulae inter se longinquae. 
Cellulae longitude cum spinis: 21 prn: longitude sine 
spin is : 14,7 prr; latitude cum spinis: 26 ,um; lati- 
tudo sine spinis: 18,5 ,um; isthmi latitude: 3 /Jrn. 
In rrgione Trinidad (Bolivia), in flumine Tijamuchi. 
12-13/2/1%5, kg. A. ILTIS. 
Tconotypus: tab. i-1, fig. 9. 
Sphaerozosma laeve (Nordst.) Thomasson (1957) var. 
divergens fo. brevispinum fo. nov. 
Haec forma brevissimis spinis propinquis cellulis et 
clause sinu a varirtate differt. 
Cellulae longitude cum spinis: 19 ,um: longitude sine 
spinis : 15 ,um: latitude cum spinis: 27 ,wn; latitude 
sine spinis: 22 ,um; isthmi latitudo: 5 pm. 
In regione Trinidad (Bolioia). 
12-13-14/2/19s5, leg. A. ILTIS. 
Iconotypus: fnb. F-I, fig. 8. 
Manuscrit accepfë par le Comité de Rédacfion le 11 août 1986 
Htv. H~]droi~iol. frop. 19 (3-1) : 1X9-205 (1986). 
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